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ON NE FAIT PAS L4 GRi."'VE POUR FAIRE· LA itEVOWTIOII 
,, _:") -. t 
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r _ Jt~.: . ,· ·. : , ·"' ~ 1 ,, : •• :,.,• : • ~ :·:·:·'.J _! '/:·r.:: ;'!!..J:::;J , .f"/1N .PAI'/ LA GRÈVE POlJR.'Jtîf()IR ·oo "FRIC . . 
; •.;. :'-' .:•·) \ ),J, PAI'r "tilt ~EVE .PARCE QU'ON EN A MARRE •. 

. . . ·~ .. , ", 
' .. • ,= ,._ .' -~.: \) < 

. La i>/4 :(JU(JmBnta 1tat si ~ veut gardap,,:;:%8 peu qu 'cm a ,»lZ faù,tf./a<J.Jiàttl~ee i; ,,:! 
( •' ... . . . .:.~- . .' 

0,1 àà'b·· mt4t4·. d'un OO'l.n. ~·.un· autr.o .smwmst avao &!Js d4a'laââ'ements ~i· Wt4'.: .. 
p9~ às saZalJtO • · • 

.•, 

Les di.i!lgéants syndÛNnl:l: ont ai:gn~ "' I9 f4tn1ÜB1!' .dea aaoord.JJ 'de eal.al~~ 
· Et po~ un an • Rùm d attcndz,e de ae o8t4 Ut • 
• :_. : , 1 •• • ' ~ ·~ • \ , 1 • , , • • ' • 1 • '. J j 

1Jaia··ti 11.· a_··ta gz-1:t'le ~s aatairas .tA .ti•on p:Jut gagn1W qual~s 'ohoe« ;:;}< · 
·&li \ë~ l,att;:,,ti ·dt.iris · un at(J(/.ie:tJ ou un . mtwit ,. Au mo-tr..e "'~·,m eœlt aa qut mF',' 

·-fàtf~-p~ ~si.abat ot oommen'I) on ae',b~ 'œ cei,z-·01_mal'chA au ?4 .... 
,Fti-ei~ ( 11 d Ia f de i 'heU'M dtJ pZr~ J ~az~ ta111bo?W,9 da fr,ei:rm 
au 1.fqns ( as f d4i f 'l,t~ J • 

' 
tlru). initiafü10 ~1l «.f~. base~::. . ~ (.'. 

' J • • 'j • 1 .;1i• J .:-t • ;:. '• ~· ' j':J. 

_ Loo grl-vlalse, tla isur côtô, cntan· IIOll. La rnço» d,.ont ,t;oltlci-ei ses l;,, 
ll'dttlVt occroltre lour proo:ilon,. at IGlf ' c:lt!clonchôo consÏllÜo un 11u1;e !\~llflCI; ~ 
oyndlcat~. !llfll prlc d'lnflolH pr~oeu~ : orlglni.')'_da cr,.conllll- 1 ; , ·- • .' 

tlono pour rnallrlser et rortforcsr ree- .t.o C.G.î. b voulu ut1flso1,, presque .. . ~l dè$. ro· d6but du. co11111
1
1, :1~ y9~ tt ·; 1 

• bullotln oocra!~ alors quo. ;o plus . 
---~-"l!-~."!!_!"!!!-!!!!""'!_~:z!!!!!l--~1!"*~.-'!li-"!-!'!!."!!-~~.'!!-~-P"'"'.__ - t'lOÜVent, uno l1tllO COIIBUlfatlort'' ÎJSI 

Orgnnlook':•seulàmon\. ,POUY 1~ r(!prl.r.è! ,, 'l 
du travail. D~j/1, ~à Nantee,, 1n1x {I\Q·,.; 
bllasornente Creuwt•·Loliti:Cf.s d.tl'î. · 
cvalt ou recours ts cette'. méttlodo. · ' 
AU Mano, leu d~bray.:;gcs d8 QUOIIC· 
vlngt-écux O.S. du département F.F., 
ou montuoa dos transrrifss.[àns, son, ' 
partla do !n ~ ba~o ~- C '.e~t &u:.sl li 
l'lnltl.!iHvo d0 li: .e base ~ "1.U!l fa 9rèv13 ! . 1 
avoc> occupation ·.fl'asl yénlirr.li~oo. · 

1

- ' Oes joùflell; · tg ·plus so&vcnt'. .'quil rk, 1 
\ o~nt :i~às poµr ')u\ilnt oes g,auçhl~t,c.&,., . 
1 ont défilé dans 10.s b:l!irnants, exerct'>, • 
1 diveriie:i .prnsal.0011 pour Inciter les 1, :' 
plue ·.miel(llis · ~- s10,ppt,1: te travatl. 

. ,M,ala .. ln ea·Q.r,.,:·1e ier\domalr, .t;l, ptà·' 
conisé;1ln lfCllé"•&· butlt!tm n!l'crfit: -lus 
responM.blt,19 da ~O Bl(lldfcl!I, qui .'.ori,t 
obtenu' 71.15 e1~ dos voix a~x dqr~ 
nlèrnii êlocitonit, ridrnllilant qùo,'-'dona .uo irena, Il~ ont étô. d(1bordll9.,~miils v, 
JI~ ol9ul!3n,t aµi:sltôt qu'il!} ~nt ,vRUIU 

. falrO; OSSl.imer dêmocrallquomHt1l. . pâr 
, .l'on~môle ·rte!l trnvallloùrit,· 'la· pour 

··cul!e .. ou no,i cl.u ecnuu.. .. 
·'. ;~artalns o,s. 0·0,11 .1foà' Îlppriiclé 
"eene .tilcllqui,; c'est· ooérquol mll!e 
è _qulnzo cents ouvrlers . qui crel 

.'9nnlenl l'issue délavor11blo d'un 101 
ecrunn ont refusé de voter. ~i ccnvlont 
donc c'atouter ces~ chauds pc,rtlsnr,f 
d'uno lutlo à outrance 11uJ1 mlllo deux 

tim.hJ Cent ,ving!•clnq personne 9: QUI !10 !IOri!t , 
prononc-ét1e. vendredi dornlnr, pour! ' 
ltl grêilo . 0 duréo Ullmih'lo, G! flUll. 
nau! cent ool:canto-dhM1euf ouiwsi 
qui on! ,Gll~lsl !'nptl~ · tlpmi en jn,d . j 
,cl~er la 101 me. . • . . . . . , . ,· h 1 

. i ,Le ~oo.</.,er - )i '." :t•.11 . _,. .. . 

.•. _J}:; 

Depuis0 l~ i a,vri,l,'.~82 OS de .'J/at~U.er· F1J (montcadi'd .. . . 
transm1sciona.)·ae. l',1oiue. '4u·Y~ï.1 tout f:baquo jo~)/, h@~r~~. 
de grève at deux hauras do travail. 
BU~ DF.MAND~T-;;tLS, :t . . . . . . . _ , 
Pe~S.&t d_o. l,a c(a~, .. - S l la, classe 6 ou d@ la t,zla•ee 6. à , l 
clacsè 7 >-.; (&iu ux!mum o, 26 de 1 'heure } (X) · · 

• • 
.Le,11lercr,~d1,28 avrf.1111.s CCT <at la CFDT 0rsenbent.dana,laB p4lyfll 
de .lin ~iJ'~ .pr:lnc1~a1ement ! Nentee, at au t1àia~}unQ jom:Q · ·· · 
a.ea , d.9·nct1.,-n rigtonal,e avcic. dca dtibrayagca .dano leia. hoiti.hi19 
dë"ü (l,6~11,a :4ei,~t la prè§feçtuia.e ~étc." 0. . 

Ec.~ ~, qu~ ç~ ~ai,t. 1' affaire doa OS . en sr.!~à dop~ie un moi11Y 
Ils BcOn.t p1~1eurs ~11.ioro a débrayer œa )iom:a a 1 •usi~G> 
.. du. Mans pour riouten1.r les 82 ume bgure potll' 1'~qu1pe du•tlll 
une- heure pOU1C l ;équipe du SOU • Ç~(!)Sî: tQ~t èà qu0ont ~r@mïi, - 
lec, syndtccu:a e Mah l·"Equi1>n du eoS.r t~t>Wt; mi~rQ chose c · · 
1 'heure da grive 8on la continue en grive ·On griva .u.U.mit!e e 
Et on occupe 1 °ue1ne '~.tee eyndicàts ,eurpd.e 0pratiqw.mt 1 
4&;!1l0Crardc I le veurndi 30 au matin0 U.a O.'Bi'tt~n~.ent ,a fft~ 
ia toute 1 '4qui~ dlcide. dG contf.nuor 'lil ::~aw ~g l 'cc·~ 

·. :." i . 

LB MANS AllRETE •C'EST 'tOUffl US USINaS 'müw!Lt ·qm ~l'l 
RAPIDIMSNT Dl Pl!CF~ • . 

···r ... 

\ 
·' 

(I} dœs 1 
tllmorio 

=---n:::a1~r;::i~-~~.:~1.) 

\ ' , • 1 • ' " ' 1 :.1., (.? 
e1'àoëif1catJ;on actuelle â.stJ OS ;œhaqru; toux da ·&1àla1ro cot11pretld 'iiote 

.irai ,maya. ~MX! ce· qtd. f:11t 21::tau dsi e,.'l'1Qf.1"&9 d1cUhcto 0'. 1. 



·~ ·: 

A Bf Ll.aneour t , c I est seulement le lundi 3 MAI _q~e nous l '.appr,endrons Lor sque les syndicats 
nous distribuentJ, un tract nous -in:vitant_ à· 'ass fat e r à un meeting pour le lendemain 4 mai 
; I2h. ·· ,, 

Pendant rout ce: temps, la grève a continué au Mans. 
. ';. ·.'i'\\ 

On peut se poser des -que s t Lons ," Pourquoi aucun des syndicats,_. aucun, des groupes';' ou par 
tis, qui nous dêver seut ~- Longueur .. d'aJ:1née des tombereaux de tract$-:·.èt:i çle1'.jot:îrriaux: ne 
nous ont pas dit un mot de la gr êve des 82 OS du 1:-1ANS? · . 

. . > ' '', ' ~ T"-..~ ; ...,.:. .... : "", 1·;. ": -~. 

Pourquoi. ils attendent 8 .j our s, pour nous .,appeler· '::i un· 'meeti~g. à· .Bi],.lc!nco,urt·?1'· '.. ,,. 
•, ' • 'I• ' ' '• ;,• 

Et ça juste au moment où, il cause de ln grève du Af.IJS qui -f,nb.ricp.~~ J,.es,.-piètes· détachées 
pour toutes les autres us Lne s, les stocks sont épuisés, e t où ;JREYFT,J,S· commence· ij·'·_parler 
de chômage technique, Les dêbr ayàge s des az-os du HAI}S c 1 cst pount aùt bien dans la ligne 
de la CGT. Des mouvements cat êgor i e l s ·de···éet·'-ordre, ils les r e commanderrt depuis trou- 
j ours, cvest en général ptu_s f~,q.-ile à manoeuvr e r , e t app arcmment., cela ne r'Lsque pas 
de s'étendre.· .. .. ' · 

' Pourquoi DREYFUS n'a pas cédé au MANS, alors que des reclassements cnt été ef fcc tuês .dans: : 
d'autres ateliers? Cela on s'en_fout.,_m.'.!is c'est un fait qu'il n'a ricn,,'JiOl,1Ju\si\v:oîr··~"'-'f-Ï·." ·-:: 
espérait sans doute que les. OS 12n auraient marre, et r e tourner a Lent ·q"1,ns_.1l.eur r cut Lne · ·· ';··. · 
quo t Ld i.erme , Les syndicats comme la d Lr ect.Lcn ont cru pouvoir m:mipufer l~s· ouvr Ler s 
comme ils 1~ font t oujour s , Ma,i.é.les OS en+ont; eu marre, et ils ont éonti~~é. Et c'es·t '1 

parce qu ' ils ortt continué que èeÏ~f à )Jni par r tout casser. Pour la ilirectiori céder aux 
82 c'étçtit céder à d'autres,ap.rë,e<-:rl;fallaitmettre un coup_d'arrêt._. 

Les syndicats· sont bien 'ernbarrasfés .?.vec un enfant sur les bras qui_ n'est pas à eux. 
Comme les 82 du MAÜS s ' ob s t Lnaf.er t 2 vouloir leur changement; de taux, ils ont dû , pou;::, 
ne p3S perdre 'La face, f r.Lr e queI.que chose pour; le soutien de cette· grève, et en le f aï, 
sant , ils ont contribué t ê t.endr e le mouveraeri t .au Y!AïJS, puis 2. BILLANCOURT, ils ont été 
contraints de poser va lor s des rè,e'ridi~àtfons' plus f;énérnies~ . 

11.::is en même temps, ils cn t r êus s L, au t.'IANS tout au .moins, ~ èiviser le' mouvement; en le 
limitant aux seuls os, et en l.at caan't' tout un en semb Lc 'de revendications beaucoup plus 
import.'.l.rttes dans .la coulisse. 

Y.· 

Toute 11 extension .du mou~·emeht 's ' e·~t; faite dans · le me rd Ler le plus total, .avcc des riva 
lités. en t.re les synd i cat e' qui :i:rqnti'nt le plus possible et pratiquent La dêmagogf,e l:~.+-' - 
b ituclle, les gr oupusucul.e s qui sé voient èl°éJ :l à la tête d' un nouveau mouvemen t r êvo lu 
tionnnire, avec des magouilles d~ vote, et des cons~itntions avec les professionnels et 
les cadres qui t.ravat l.Lent , Pourquoi ce t t e confusion? C'est facile à compr endr e , Les 
syndicats _n~ vou La Len t pas la g:r8_vc,. ils sont poussés .au cul par les t ravat l Ieur s , ils 
a :i5uiven~; mais ils la _snbotent, e . ; Leur p Ius grande cr afnt e , .'c I est que les o_uvri_er_s se 
mettent én grève tout seuls et spnst:i.tben~ Leurs pr opr es 'cr garrl smes de Lut t c .• C7est pour 
cela qu'ils s'err,ploient, .d'un côté, à.,semer--lc:t. con.fusion dans l'esprit, d·vun autre côté.::. 
à briser par ln for ce , toutes les ten{a,tivei·;d~.~ ouvriers de con s t I tue r des ·co1nités de 

::5 '.") • . •, . ' ' J ·~',.,...; grc.ve. .... ... , 
s • ' ::' ,-- 'iÎ:' !.<· • ;-:/ • '°: - 

Au mcct Lng du HANS, les dê Lê guê s par l.cnt , par l etrt , mai s le FO dit le contraire du .dê l é guê 
CGT, et pas la même chose, que le· CFDT; de tous les·· côtés, çn guè u Le de s j rao t s d,.ordr.e ·.;.i-1. ·i; 

q ui ne veul.ent rien dire, pour couvr Lr Le s paroâ e s de. 1,1·:élutre. . ·· ·i;v.•. ,:~~ 
' - . 

.':·. 

Et ve comprendre pourquoi on vote. L'extension de la grève? L'occup.:1tion?, On n l en sai"i;:.t::.:'.'.·:',.;;·. 
r ien. Les uns pensent que :c'est pour que tout le monde. s6:i't. dan s la grè'.&è~ ·professionnels 
compris. L~s délégués p roc Lamen t que c'est uniquement I ' aff'aire des OS et que seuls Les . 
OS continuent la grève. Les autres, professionnels, maf t r Lse , cad r e s , employés, doiv~ift .:;,,.: 
reprendre le t r avai.L, C' e st; .. â, P~V .p rê s ce que SYLVAIN, secrétaire gfné~~-.1 CG.1' REi-IAULT·;èJ.é--' 
cl are à la radio, 'ié m51~µ( ·c,' est «ce que Le à?' syndicats répandent par rcut , 

-2- 
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Les ayndtcàta et 1·eo ouv.riere J~ll retrouvant Pl~ce Nat:l~nala.: - 
La CGT .dit 1"C.1'~utt; w.Pt,i-0mpbo ·'· .. ,. A.,f;out ctts,n~r .;on est 2.000 
Pas pour faire la griva • Pour f: 1utor da5:l diocomroe · . 
L'heure a ~té bien cholei,?l cc•e,t. 1 '·heure 4u esaee croete et e,,uo los jouic1, U y a n l)GU 
pras autant da ll\onda dehors. 
Sylvain ·r~plta 1ur touo 1,u~ tons ·~• .. qu'il o d6jh dit .te même riafrain eenere les gauchiotel\10 
les cheveux longs 1que 1 'heure 6, Cohn-aandit ,c•eat poasEciqua t<tutan lca tentaUveo d 9utl:i"' 
U.satiou du mouvement pou·:- des 1n.J':;s outres qua coure dGt<àrmin6a pc.z- lBt3 travaUl~cr.® (c0 Qi.H: 
i dire par le.a &yndf.catO,) dOiWr1·; itrfa' 11:Cmb~ttÙt! ll'!CC 'ooe Ufo::m~C~1e!:!;81Dpllliï:"!a :·''o (:Ocot 
l'avertissement pour toua Cètn4; q ::~ aont'td.eut·' proch~ li.il t1r6volu~it;n t0 conù::o !.'!I. CGT° g Uo 
sont avertill quœ lea'°tuv,aUleur., ".' ·· . · 11 ~ . ~~"":""'--""--- . 
' z "' b . , · 11• 1·"".;, ,:- • ·c~,;" .. ..;. ,1, sans, cer.-s,r,, IJ.rl!- . l'U1'Ï!lf .q:c !1\!i /i'~st pilr.,é lo -"""" n t\.&.mau\;o pars eaucoup vo • ...... s,. ... u .t1.,.i. ... l'Aee -ëvoïutton, une -rcvo-' - lèt?.111:il'è1h 'fn'it• qur 'rpn(orccr · ~, 

aux alentours de l'usine ,, Un SlOf'tll\ .1trc lll CG'J'. ln :,;t•n!.lmC'llf; <l'lw~lliili•, Ùs 1 \ ,, ' Ci·•vlnc 1tvalt proJrd.é cl!.~lr'lh11t.1•111·s rlr: tr;iels 011!, éLé 
8Qt gueu16 en choeur p41' ,:,efl l!JUiVUUl:'9 hll'I', perler CIP.Vlllll j p!Ul.i1t 111111 l't~Ç!IS. fflHll.?> \. 
du PC : u Pas de e111laudra chez Renm ilt if ,ault.>. Il y a. rc- Aux mo!.s (l'ordrr•, rcvondt- - - ji . entirs, un autre M! mdalt. !ih'r .; ;, 
Au cours de ce mseting 11 oot qu~rt!cn de l O an , pince NE\tio11:11~. Direct.' br,·i l:M:i 1 

tt · 11 • .. e, .,, l '. et . sans appel : ., I'a!'I tic ~6 /' grave faite BU l7:0~Dt O\~.!'.~U. pdC C .. _. • .. ~ sa!a11ës ch~;,; Rc11ault ?·,$ ' / 
a>rofanation dao ·tcmbœcr'dou deœ ~.'U,rigaanto · . «<==>. • .· · '· • ,.,,,,::1-· 
~ach!n et Thoras .) La' dgnacu1:a do p~t!t:l«mœ poug, lava~ ~ ~al:r: __ !"'èg;:t'~"'""lât1I~rin,:o 

du ~t. Bccucoup'plua im?O~tor.t quo lœs OS d~'M.?nse 

\.' 

1 

Pouft:at.nt r>n tn.tllliCOtm'!' 9U y a t.mssi bie~ <.l~tlt.'ltr~e T.)t'C''blèm~c o 

Depufià que111t~a temps' /)ric!f! no s0eit:f'œeo t>bemzec~:p do .fa~u-i~at:1e:1!J 
1m_p~rimmies i trimsfér.êoa en p~oviri~~h Jf&fl inuw:,ci~o u:ut~o ·dw.n 
d • àutl'0a atôU.ero .nvec pertso ëe · etf!sir;o e.:'é:· dfü:ia~sC?.::in~ o . 

DES t~'llI NOUS IN,Q!!!!!}§!l.l9...~ 

,. • '· l • • ' 

TEMOIN CE TRACT DIFFUSE PA! UN COMITE DE LtrrTB DES FORGES 1!0~1)ERtf:9' ~N. 1.VR1Y4 1I 
w::rw - 04, SW ............ it.&M,4 ,.,... RltO'l '),,,"W .. . LèrSr.-™ . :..œ-...JCn":":'l~~.'JŒ'".S..~~~·~.._ ! 

.aui: ew ar:nr:rn:e~nr:r •.-..zt · ....,.~ ~n,·~~~~·~~~.1.2S~.:1,..211rUJC.""~~~"t" 

~ ..........•. _,,1....,:v, f"~ LE L)E/vl!=NA(rEMENT, COf/TRJ;.1.J;s: ~1VTAT1o~tr 
~(ï/SSOAIS EF~llA6i?A4€NT , · ·· , 
- · Maintenant, c•est le tour du 6031: à la fonderie ce.r'ù.ar-c.ylindrople brutt 
a court que· la chaine 2 va bientet pasaer en norraal.e , , : . . ,.,,.;,,,.,_ · 
• Résultat : les moins anciens vent; se retroube;c- déportés cJJ1.oo~"'F"~utre1t·'û'[~~~rte 

aent s , comme des pions q Ion déplace, et de toute fago~ p~rd~tçms l,5.0 F ~ 
par'; mois ! C'est l~ C(? r'' ;,"! 51' Il. e:or,~ ·1· 

DIRECTION .-:: ESCROCS ET VOLEURS· B~s tici f ~ml'i, les e~Jt1'r,1t.es: fe~ ) 
___ ,.. .-·- .. IPrn_fot,.iµu te« !ir·t'mo des , 

· Que deviennent les camarades qua ont 0té nut é 1 ? Lf'" !:iy:;~,·r:at":> rru·hid~tJ/1 
e.~ rud,•c: ,ctu'1l8f, Q,, 'ei,tD·e,,i,' 

Soi-disant, ils ont droit à une prime q~:l leur gar tit le ·~4.~©:i.(/j~.htt:>d) , .- · 
taux horaire ancien, moins 20 centimes . .; Maia cette pr G ~st distril:>l;ié~ V 
la t~te du client·: certains y ont droit pendant un· an, ,.,.~~tE~...,,.,,,..~~~ 
!!!![te atelj.e.t,la gardent p,tur un peu plus longtemps suivant,, l 'l'.ûné~icnne·~ù .. 
Et le pï.us grave, c • est que la dirac tion · tente systématïqu.em0at,; d O escnoqt\e,.. 
les travailleurs mutés dans l'ile en" oubliant II de leur payer cetto 
pr;i.me .. Co qui tait qu'un ancien des fonderies est pi:cyé _ comrna. un O s, · :- · 
n()uvell.ement embauché, Et quand· -on gueule, ils rectifient Hl' e:creuraig'• mais 
ils 1toublient" de verser un ràppel,! pour le: temps qu • on _a :~té vol~ .. 

Quant aux délégués de l I S:le; ils. ne sont pas au c6tirant p \' ou b:'he·n :nu e t cm. 
lavent· les mains C .par exemple au 7464 ) et ça pour un boulot qui ost aus'3i ""'JI 
~ .qu'avant : 11 n'y a __ Pl!1a } .. ~~tl-~~~l,_lf'-~,~1~~,~~ ... ~-~-~ ~ 



LE LOCKOUT 

Ce ntîme mardi 4 mai .1a soir , l~ .direction· aort une affiche dano 
toute l'usina • · _' ' · - , , 
En mbe .temps ,on annoncé 1.' arr!t da·· cêrtainG ateliers ot 

· 1 • l,lvaucemant de la pàie· du 7n,ai au S r.nai , 
Un pau partout ,11 y «·ttîeoti~g5i1 O\lr. meetings et des discuasi9ns .. 

'•. 

J 

A la suite du mouvem~nt ,de grè':'e. affectant l'Usîne du Mans depuis. 
le 29 avril 1971 au soir, 1 approv,sronnement de certaines chaînes de 
montage en organes essentiels ne peut plus · être assuré. 'En censé- · , e 
quence. la Direction va être contrmri~e de suspendre provi§oïre,nent · , . 
l'activité des ateliers intéressés et d'inviter le personnel ··à·'·quitter îe·'. 
travail. · · 1 

· 

De nombreux contacts ont été étàblis entre la Direction de· l'Usine du 
Mans et les représentants des Or~anisations Syndicales. Les. Délégués 
Syndicaux centraux ont également été reçus par. la Direction Générale 
à Billancourt ce matin. ' · · 

Il a été constamment indiqué à tous.. que. compte · tenu : 
- des avantages· contenus dans l'accord du 27 mars 1970, comolété 
'par l'avenant du 19 février· 197,.' · ~ - . · ·. 
- de l' effort spécialement réalisé à compter du · 1 .4.1 9 7 1 pour les 

catégories les moins favorisées. 

il ne pouvait être envisagé ·de prendre· en considération les demandes 
catégorielles supplémentaires présentées. En eHet _ la satisfaction de. 
celles-ci entrainerait de telles conséquences sur l'ensemble des rému 
nérations que la charge en sersit intolérable pour l'Entreprise. · · · 

e 
e 

Le prolongement de la· grève ne· pourra que provoquer progressive 
ment la paralysie d'un nombre croissant de secteurs des Usines. 
Une telle situation, qui entraîne, pour une durée indéterminée. la pri 
vation de leur emploi pour de. nombreux membres du personnel. est 
profondément regrettable .. Aussi. la Direction s'efforcera-t-elle de 
maintenir le fonctionnement des ateliers encore en · marche tant que 
cela sera matériellement possible. . '. :·.·- · .· 

·J ." 
-- ' 

. Je ti~ns à attirer l'attention de chaque membre du personnel sur les , 
c~nseq~ences, .de. ces é~éneme~ts qui portent. sur ~o,us le~ P!~r:s. un , , 
très qrave p~eJ.ud1ce à 1 !='ltrepnse et donc .aux véritables interets de · 
tous ceux qui y travaillent. 

._,,. r, 

----- • 
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'Û1 4\taicmt Il l'uulu •'en aomelMINllt lcaat-,1 • PerllGll9.8 u aalt ,ut a~t • 
at11t,;.qut t~avaU.la .,,1t e1t 14'â outa. C•• ,;ut •• dlcla1rala11t an plw &tat..6c peu 

remc • D' nueno aU.alnt mtlr 1-a ulcrtH pour •• HDul-r • Hala u, •• ltal,aat 
p~n.-z lo~~o frets .c.er maaun cbo ahaffailloa• u 8ft'&it oa f.l•'• tl"O'lffalt • 

C'••i:! alors~- •'••t .. "1114 le ••tlSlll·da• l'tl• Slpla stl dl 
~œo a 10 !teurs3 œ ·MD l t c.œ.M cela avait ltl .._cl ,, A,a ... s- .-111 & 4 l s.ooo 
ro~~uoe a~ lo, 35.000 de BillanCOlllrt. t.• repl'GatnltMlt1 .ta la COT preuneat le atcro 
et. le ticmd~t JtiiX%11•n II bnrcs • A• llltllmt ••a qul parcfclpot au ... ttq ,ont 
~oâo trn~Ul~r t'lt ttveu aprl!n aau b.•_..• ·.tla ,arteat I la cetliw;l•• dlrt1uac1. 

:;a:~·r parlœt prnt_iqllG1Ml'.it &me le vide ac• ••c • r&al--t clo eoapte etltre IJIUlioata 
tet l\ !eêœœ-4 de• eeuœ11te1 ntoat cela H fait•• lalaaer poanlt la 1tcaatt•. Tout 
la acntfo "" !oct de aeG tdotolnn • ChGCU!! Vft<lratc ntr clair fit attead ca• • OIi lui 
~,o~t~ doa piie1~ic~a. · · 

Pour sae,aer du tapa •1•• IJlldtcats propoaant •• eon1ultation a 
1'ulletw ocorots &ur le ar:Aw, et l'occupatloa de l'ut.»e o llin qu•a Ure 1• 
~tM:t.tac f0n l,ulhtin11 de wc:a ,on eaapnad •• e'èat •• ""w·S.tabl• farcie • '• 1• 
~ œœt d~'1e&ricme6 a ._ pour a-voir· a bllllotta ,11 fnt ••acmap à eb•co • Le 
veee oo paeeca dmo· la plu sr•.t~ confu1loa ••'••• bte v1&111u ,ov ça .Lo 11'11,alta• a 
ifîdtU ne ,a~o ~ pu ~lqd , · • 

C' ut mt ,ea elat~ •• 1• V•dredi 7 •V• àutr• aettaa .-t 
mpo~pg cetta foie prOe M 12,000 oiawtua .100 e711cU.eata foat YOtta~ 1. notmaau 
~• lovt-it'I 1& p~'ft\ at l'ocqatln de l'utn•. Bt on na reparle plue de la 

.'.!~oclt~citro oo la ~111œ • --~· 
Çtt I c'est" li 

bullet,•n Je vott 
d_,' t d bu é 1 e. · G tna.i 
~ ~ dlcu,c oud· f<H· 

lei $~n~il'!.c..t& 

ne. présence et un~ grève da·h 
atehers et dans l'usine tous les jours, 
mais sans occupatton dans l'immédiat~ 

PRONONCE 

• 
e 
e: 

i 

l'occupation· de· l'usine dans le . 
cas où .. te gouvernement refuserait 
d~ouvrijr l'es discussions au· MANS 
.&Jl. .. .. . Ill h ~es · " · , · · - --·-··· WMa.YJOJJfd _Y,L 

8 ..... ,. ••••• ~~- 

6 



, .... -- ... .. -·----· 

·expérience nous apprend que le pl1tronat ent m ... , 
ar le lock-out, mettre les travai1 leurs - horrt de 
'entreprise sfin d'y faire règner sa loi. 
En gardant de jour etde nuit, notra ,)util dG tr~ ,ail, 
nous avons déj~ud les plans de ITtat-Patron. 

Les maglclc~ns 

1 1 ff l' ,t tf ,t 11,· '1111 l 1· • 

1d, ,111 dq,.1,1, l.t d1: 

IÎull, lt· g111n 1·t11t ,11 
p,1111\H d,· L, Ht~1:11•, 1ir11 d,,11 
\lltr• dirU('fhi,Hl 'n,,ri1,o.dt'. I' 

l':11 r,1<111(• 1111' ils 111i·11111c '"'" 
1,·~ 1r.1,:1illt-i11·~ et n,,11rc J,1 ,, 
1i,111.1li~:11i,,11. 
;\ n• litn•, die fon, rmr 11" 

~n1Jt·1111m< Il'~ O.~ .• 111.,i~ ,11,, 
k, 0111·ri,·r~ profr.,,inlllll·I,, ('« 

p,10}1l:~, ill~t~t,i,·ur~, H·1 lu;f, Îc·,i· 
,·.11lrc~ rm,: ;111,~i lom h,',. l l 
1111:m,·, elle- i11tfrc~~t> ks for·,. 
onvrii·r('e; t't 'cll·nulrr:1tiq111·", 1p1 

!,• 1n11l\·oir ,:.11dli\fl'·t1·111, i,1, 
\·oudr,,il fr;tt>Jl(,'r p11ur e,;d,,rpp"'· 
à sr:!, rcsponsahilil'é,. · 

D;11rn le />:1~1s et d1<? l\t't1,111lr' 
c'est ,·1· JIOin·oir qui est ~o,'m, 

J'..r. eommlMlon exéeuUYO de cti-sordrc et de· crise, Lv- 
n1:tlon11le '1e, F.O .. dëcli\re . 1nw11illr-ur~ quant ,i eux ur11 
,. 11outrnlr l action d~s 1'11111• t·mndcnl'c clc leurs rcs1,11n~.,hifi. t.ants F.O. en faveur c!'one 5o• · c · · · 
luUon. n<!!l'OClé:& », Tout en u,,. .ctre t:Hnsnen,e h·~ .!:111C11· 
mettant en garde le., organt- Jnn, chacun de Ieurs a1·1c·s. Ils , 
11attons P'.O. ei les trn.va.Uleure J'ont ""11uré en res jours diHi. ~ • " · é f Mîtres 81:"1 ,-nagl0 contre e lei tri:s fl'i'I.Dds dan• dies l'II fois:•nt érhct:: aux , •. ,,. LeG . gauchastos sont pasa s . f 'mé ,ers de toutfl eûnpolailon dit tnti,·e$ dc d(omrdr(' provoqufr~; 

Q'ïf tours da pa&SC•p8S8e, ÏOU!J Oflt trarur OF eontllf; P..enault et cle! aetlona J>ar l'a11i1mlc dC" Ia dirertfon, <f11 f. 60 000 !oc!':-outéssngwvlntae. œft ~ura à CIC! fins ooHtt- ~nun·rnl'tltCllt N des wn11pr·s. 
~ .. qaea &, , lr~ C.E. el!time que -r · 

1 
., 1 · · • 1 MOU. "'ch6sr.:tt·Jr"' Gt 41 la dll"Ctltlon de b Rêg(e doit 1,:1111! m es ,, U! ou nuun, .mam, lneï:: Un dfc1tOnna ,0 QUJt ,1 a êt Q I SOfÜl' de ce., NfU!J llil:l!llftl a pufc~ p:ir eux et \'COUS a J1:11r 

~VÎSt0~ et VOUO Y8E'~ qu ,J ,&Ut ri' au O ' sc·rnurs rommc i, l-'lins. Ils 11111 

i onsclont q.u'ur. eoucr11at0 pour tra11nformf.l k Ch lilll \/ t<oeiu I d~iou~ !rs ,cn1.i1iv~s de di,·ïsi->n _ 
eint'li l'un an l'o:.:tre. \"# Q. or,na111s_c,•5 pnur - opp,l.ièf 1,·~ 1 

(lt F <lt i. O.S., pr.ufemonncls c.1 mctlsucls. 1 4i:cl,e,Jo t.Ufat, - '5uM,u flt'f~lt Jt, Les mmmur1is1c~ de Remtuh 
• := Qt. 1~.' I • , , partidpcnt acrivcmem i1 ccrrr 1 1 ~i·s de ceUe réunion 4'ill[Ot'• t e l..u11 J 6 · IO Ma., J lutte en appnr1an1 leur sn111icn 

matlon - qul rn&'!fmbJ.ait envi• , • - iactif aux léAirimcs revcudica. ,. 
t'0:1 250 grévllltl'.S et l)en:iant Jrt,. ~ .-ft~Ollf eu« ,tr etv,•n,J Jcuu f ','/t , ft.l ~'ft't1t1is rions dc, tra\'aillcurs qui wru 
qul'llc plw; de 50 pour cent '(1,'J ffl r, J ':} ' clans l'immédiat : le rès.:IC'111c11t 
personnel " entretll.'n D G d~ :!: ,d Oto, u, f te t ,•., ~or rn e Uo1g • 1 u r I t1, dittttUtn du conflit au M,ins la levée et bra:rl] e~ .slsne do fl9Ut!en - ;>I11~ . I n , l • . ... · d \. 1 • 

~ &eu.ra Ol'ateurs·dca ttntl'alw tfrt-:, ~~u " ~lt"etl'••tt. ttl 1ynd1cqfa f"Utt1t1rtlft11' Je paiement u.lnc"?u1! Ja (t.~. 
~ Clica!es CGT CFDT et. FO ont -0 ,~ ,. "rre I el- V • L Icnse de la nauonalisauon, p,I• 
.i: pl'!S la pàr<>!e pour rnpprler hu;"' \h <Htf r h"Oht vt·~r l'elUf"' .Of~;ctr tri111_oine nat.ional. La di~<'us.~frin 
..,.,oisons (iU mouvenK'J'I~ et-c!.eman- i: l'uiitot , Mtû~ i'O.C'U mlJi) t'6vf J-a ltto11J duit s'cng~Aer, Les 1ra~~illcun,' 

.. dr.r a l'unité c.!nm 1nctJon :fin tu· I . r' . f . , CC T •f F t , ~r/9 Ies or,:anrsatrnns synd,rnlcs 111 t 
.:_ de taire céder 'la d.lrecUon 11. ·...1 ee.,uur, · ae~ "!' ,. ' Gêl" ,,,,,,,t,·te•" /o rt\lamcnr. La .-tt.:g(~ .n~nault ! 
- Le rorte--PIU'Ole de Ja CGT e:! ~frtJctu<'n ~fi OC~ iC\lt'.CGtt$t .. lttr /t retfri, dnu.murner. Cl'u !1m.<'rc1_dcs t :ioul!gné qu'il 1fnirtasau d'une> Oi'~'Îieneli./ d· 0:a :,,, c:11 f&,/ S • / • , ,.,,~, tr-.tva1Ucurs e.t Je Id nauon, 

(ltève cl'Oli concemimt urdque,.:., . , s q ! l' fi I"'" Sq J, /iPI dt C'est pourquoi luttent, de toue<'! f. r,,cnt cette -cat~irone de l)ttt,lll· 0 I ~ M'ai( , ?eur l~ Cf: .PT J el 1Cl!,C,t tJ I '-tnJ ~ I leurs forces, les. _rommuni.~tcs . 
.., oe1. -a C't:st pourquoi, a.t·U dlt; .~ l'lè~·,r.il\ U ~~-,0~11s. FO l~le-:,c e it•lr ~er, .?eo tt R@ymond YRl:PPO >0 1,ous ne no'rs opJ,)Ol;OllD pa,;i ~u-: . ., t _. ,;cl .,, eu, ..,. 

1
.1. , C> 

uavalld~ceuxqnlontencorcla.d ~r~,e.i t. c,11: ~~ ... , .. ~" lrtuci ,..r!-'· 't.11,tfee1('11•t secrélairede!ascctiort , 
IJ03l!lblllté de Je C!.\lrE'i. Bien o.u ~ e.~to, ltd '"" c/t fi I Jt. 611 O ,-fttttc! ,.~ f.CJ «+ fA 'il fit nr.11:1u1t-Billancour1 ! 
c:ontra1.re. nous· !es encoumi:eoM ' · ç_t membre du (;l}.ml!é Cr.nlral~ dnns ce: aens en leur fttrnand4nt (7 (.'f, ~ . . t du r.c F 
utetoa de d~~r régul!êre- · ,,- }' ' .·,.,1, . ... _..,.,. '"''"''""~':lhf+tts·~ 
ent pour nout1 mont-rer leur t ~/, •/ . k ·--•vut:.1 que e 'est un acte de pro•,ocntion .GOUtien ». · 'l f-". r / · • 

~~
-- 

1
1 z fi" . La C.F.D.T., responsablo, déJciur:!ra co s <11----l: l7"'1"- " • 1 ' • • 

,_, · '. les la Direct.ion tcn·te d I u-:ilLH:r un cer:tilin 
nqrr1bro a

1
·.ogcnta· c!e ·rrïa!triso .. CI est pourquoi r1ous demrindons à c eux qu i 

. 'affi:::-mont pas grévia.toa da .raster chu 7. eux. ( ti lttcu• :,, •. G, tla.14 t<Ju,·~; 
PAR'?I COM?-zu.N .1:,·, r.. - -· .. ..., _ -·. , • , • , • _ 
Section R'eNAULT -~~-~~ .. ~-~-~..,~-,..,·---'-=--:---..1-~---~,~i.:q~"'-~t~e~t:t:·:~ot!., e 'ut &t,. _ \'C6' ~- l\~- -~~ t h. \\\cH1Jt 'ft11 $C , L.l~·-c«ctre4 

U n~~'URo· '! .. Ho/u~ LES c~DiEIS~11!~r!'BlfAl1i.'1' A ~RS . '"!~t:1:~.~;:: '"-'v % ' ti ' ~ '. ~-= .... - ' . _ .. m • ··~i·r!'. 
de 
.~à" ~ci- 

LES a ET, 9 t'.AI J.2~1 
1
A nn:.LAJ''CntmT 

11110,ouOt' to-:S--·1- I 
J\ 

c 'esi: sam<l>df. et. df:rnnnc:,11 • L 9u~'fni.'l ,eot "occupée "o . 
ë• aot: vraiment a:rmboli(!u•:1 e On di~ai-t .- du sarcU.ennage. 
La Direction, peu-: dormi,: tranquille a eou "~util" est bleu s~rdi 

pr 

IL DE BRISER _LE COMPLOT ........ ,. 
· ., • LA .RîroIE DOIT TCURlit"a,/ 

UttH!I f I L0eu,érie~e-" '""":''.,_...-.-- 
(êi Ur,,ft ~••wt Gr-oupe RENAtJ une tois\ ~neo)"è en · eî<toeant du tl'availa les- Travaillau~ sc-:at 

-"- -~~~~~, d.:_:~~~ de l.'œntr~is~~~_?!!al._!:!;.e ·-~--- 



Pluo l' acHon Mt faible t1Plus 11!1G r~venditel!ltiO~'HJ sont groBOo 
5 1'\'\ (\\ ~ Plus 1'act1o~,.:st.·:,o!te 9ph~ .~~cation~ wont fo1bhe/ 

ç_ r est 2o~rq~l:.::.J:!.!.!P ~ T ~ appelle _~~-~.a~~-~e_s tr~~9~ 
dILLANCOURT o entrer dans la lutte pour! 
---......· . --~· l 

.'une augmentation uniforme do sol~ire i50. Fra pour toua 
dans le codro de ln grille uniquop avec la suppression 
dea ~tudes da pos~!a~ · 

la retraita à 60 ans 
- la retour·oux 40 heures 

l'amélioration dos conditions de trovbil et le respect 
des libert~s-individuelles et collectives~ 

Nous allons pr~nd~~ contact ove~ F.Oc at 1~ CeGeî6 pour mener 1 

~,ir;7"'2 1 MONDE COMPREND PARFAITEl.$NT ~ 0 u r n Os .1 
~?- "'.1 ~ PAS SEULEMENT LO AFF .AIRE DE Î"~ \ §., .. , J . . . • . rf;ï]J .. ,, ··,r~] :RS DU MA...1-i'S QUI EST EN CAUSE~, 20 000 A~ _. 

'=c·.c."'\.\. - t .r-(i Y"-:~~ -= ·-- .. "'î" r. -=-- ~-- ··- . 1 • • ' i .. \ -~§~'=W rsa on affirmée Vondrcdi at . :.,d· . ~D 
~': · mdi par les assemblées de -- ·-· .... 'Ï\ ~1ret1. '1f 

_ .-.:~~~:stJj.pe 1.:::!'ève,!.., montre ,:;3' :omb.a:~~ 
IL IMPORTE D'IMPOSER : 1 . ~- ==.. ~~. 

-· • - \1l ni «.1. a 
L
1
ouvert~re de discussions 0t ia sat1~factfon des ues O.S. OU MANS · 

t6·~o.~ C.Gî!'i . , a ,t1~, .1 n Le paiema,t des ·heures que fait·perdre ·1a Direction au Person:J"' . 1 frappé de Loc k-üut , • 

L'ouverture de discussions sûr une gril -e uvr 
f.MLl eu, Perme~r"{ij re'sston" du'Fo'üV'oi I"_, ,S REVENp!CA'l' . .-c ~ 1 

· , ·· 1 · t t 1 &.. ~ 1 • Toutefois l\ l'inverse de c Pus 1mpor an li) pour es ea .. sa a.1re 'qucprêtencÎlndlrectlon,llne 
< a'agit, pour l'mstau], que de · fi* r.w s.......___ ; négocle1• sur ce que les Gyn.; 

· . cilcats consl<tiirent comme 
t. :. c deux priorités & : 

" 1.) · L0 rêglcment ·a1es re. 
11rœnd!cA tlorui du .!\fous ; ·, 
8) LB lewéo du lockout œ& 

le pitl(ment cl~ joun chô 
mes. 

Mardi, ttprés nvoir cllsc:ut6 .. 
; avec le.~ 1ntérei;sès, les d6lé- 
: gués du Ma.m; nvnlcnt fnl!. cie 
, nouvelles propo.•lt tom, " ~11.,. 
i ClepUbfe,,; rie dt'gCl!.'1!' Ir• l'Oll• 
flU,. : 1 
- ltt<lr,·rntrnt 11,•q ('(J('f. 

1 r . rklcnts d'OS ""Il~ lnrlrlfh• 
ee iur Il'.~ 11:tl11lt,'t' : 1\1 (l \ - ()Ill' trs :t r;_ tl'rtu,:- 
mrufalion rl'~tnnt t, f>l'rt·r 

. \"oft< sur 11:'9 5 ~;. prhus le 1 
f;llit à CDrupter du lrr fn:11; 

. - L;, llllPflttël11itlo11 de 
l'11hs.U11ment de Mno <ra 
2 %. 

LA FUIT~ DES REVE11I>ICATl.mi! 

lf"ct. f C (: i)t" 
~ 
~ ~-,no.i~~ 

i ,, 

- 

Eli début d'Ai,règ..tn!df, hie!'. 
les t.l"Ol:; 11yndlc~t.e (CGT. 
CFDT, FO> de Renault-l311lan• . 
conl't ont pris la dœls.l.on d'a.p• 
peler lœ a.utres trav.allleurs et ·;. 
la. ~opu!11tton A lt\a.nite.,t,er lCUJ' 
50l1da.I"1té. . 
« Ani'1'61 il, cette ~tspe dfl la 

lutte qu'ils c-l'ln& con~rafnU de 
:mc:nrr, dl'cla1·c11t;..Us, let! a1n• 
rilcat~ CGT, CFOT d FO de 
~na11lt-Di1lan1,ourl ar,pellent 
à l:i wlirlarll~ 11r.Uve et maki• 

· rlrllo ,l,ri. tmv11 nreutN tt d,: '" 
pnrH!II\C.lon de la ri,rlon Pori• 
rdc-nnl!, • 
Co ,mutlr.n Yiaem à fmJ)Q.'.lœ" 

rn.p1dément : 
l, Le ~irlemcmt dll oonrut 

du Mans: 
2. L@ paiement d!!1i. heure., . 

pcrduts Pll.t lo per&0nnel ; 
3, L'cmr.n..irement d'ouvrir d.es 

dlsew;!;lono DlU' des rovend.lta• 
Ions urr:-entc.s. 

-!tlaaa-etr.llli.à 
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Lt: ,Hù.13.DJ: II l1i.U, -à oILLAHC01,ll{T ,_ 

! j} ", ·~ - 

Nouveau meeting dans i 9 Ile SEGUIN. 3 à IO~OOO ouvriers. ilien.- d ' Lmpor t ant ' n" y est d Lt s .: 
Dans l~qsine, les eœploy€s et mensuels, et quelques 8.S. continuen~ de travailler avec 
la bônêd Le t Lon des syndicats, no t amment; de la CGT. Le :Comité d ' ent repr Lse , domd.nê par 
la·CGT ~ même ouvert une cantine spécialement pour cé~x qui. travaillent pour qu'ils 
puissent prendre leur repas. · · · · 

. ; . . . _____-:- --. ---.c:.. ---- 
Ceux qui demandent au meeting qu'on, me t t e dehors ceux 
q.ui, travaillent se font traiter de gauchistes. 

11Et dans cexioma Lne ç Le s tra 
vailleurs ne pourront pas•long 
temps encore accepter de mene r 
une lutte stérile' cont~è les 
g roupus cul.es · qui mênent 'Le ur 
'agitation néfaste dans 19 usine" 

ÜE ne. sait rien par· les syndicats sur .ce qui 
se pas s e dans les autres us Ines de la Régie. 

,.: Si le jeudi 6 tout le monde est désorienté, on 
l'est encore plus aujourd'hui avec la tactique des 
syndicats. On a l'impression que si DREYFUS rouvrait 

'-: 1 v usine, c 9 est 90% des ouvriers qui reprendraient le 
' '&av ail. avec, soulagement. 'Par ce que ... les p r oo ièrr,es <le :rie, vont se poser pour beaucoup: 
.. ,s tnntes. d payer, le loyer, les momcs ••• t out., ça pcs e «ans Une"luttc" · que la plupart 

des ouvriers de BILLAl"i!COURT ne voulaient p.is mene'r. maintenant et qui, ma l g rê toutes les 
dê c Lar at Lons gr and i l oquent as , ni est pas "leur" Î~Ùe. · · · 

·(,: • h d .. ,r.·~ 1 J P 1 / r.cr o es ne t a .os .. en au t- / 
PC- 5/7I). / ________ · _- __ ,..;..-/- 

Comment; ser at ent-d l,s concernés par. les revendications des syndicats, qui sont maintenant 
,bien fixées: · · · 

;. :..~ . 

".Les revendications des travailleurs en lutte: 
- . Dans l' iI!lr.ïédü1t e t pr Ior Lt a Lr emanm 

- le r èg Lersent; du conflit du MANS nar 1-' obtention des salaires 
pour les OS dans le cadre de la grille uniqu2 

- le paiemEcnt intégral des heures perdues pour tous et reprise 
collective du tr~v2il. 

- 11 cuve r't ur e de diSGUSSions ... sur .. la .. pla.te:-_(p:rme_ COl.:.1I!lllI"l€ 

CFDT-CGT-FO- comprenant notamr.ient le. grille unique <le 
c Ias s Lf Lcat.Lons, le retour aux 40' heures', et 1' avancement 
de °l'âge de la retraite à 60 ans , et l9dxtensioP.. des- dr o i t s 
syndicaux". 
( tract CGT intitulé " La :)irection de la R6eic doit cêdcr ") .. 

A BILLAJ;~COÛR;~,. le. Comité ~nteniyndicaJ, formé par en haut, et composé è.etêtes syndicales 
a pris .t out - en .mains -. Les· quelques tentatives peur constituer Ge'S comités de grève dans cer 
tains :dépél:rtements, ont écho~é. A la fois par la mê f I'ance èes travailleurs à l'égard l!.e 
tetj.t .cc , q4i .vi ent des syndicats, .des partis, des grciupuscules, · P .. a r la chasse acharnêe Jans 
l'usin~ et hors de l'usine â laquelle se livre.la police CGT-PC ~oatre tout cc qui peut ap 
paré'li;tr~ comme un emb ryon_dE! lutte autonome où d'un r~g:r:cupemènt rolitique échappant à 
·leur influel.)çe. 

Tcut CE:! qui ne cadre pas avec leurs mots d9crère, et leurs dêc'isions, est qualifié aussi 
tCt dr::, gauchiste, et condamnô Lr r êmêd Lab Lemerit; , ?:fais en r!:ême t emps , la polémique à laquelle 
se·livrE:..ilt Les différents groupuscules entre eux et nyec te PC, 'lés différents synd Lcar s , 
f af t; qu_e les ouvriers s'éloicnent et sont méfiants à l'éi_tàrd <le toutœ qui ne Leur-es t pas 
copm1_~ -:i.. 't out ce qui ne vient pas d'eux (ce n'est pas.·seulement l'action du PC e tvt out son 
conil Lt Lcnnerient qui créé cette situation). 

Les cuvriers de DILLArlCOURT ont beaucoup à. r ê c Lamcr , notamment; sur les mut attoris , les 
déclasse:ments, l'insécurité d~ leur enploi. Hais s'ils expriment leur mécontentement, c'est 

p.9 



r 
plus par une serte de passivité dirigé<~ autant contre la .cl.irect::Lèm que- c'biifrë les syn 
d i cat s qui t orapor i scrrt et es s a l ent d ' arn.mr;er les choses ·poÜr la "reprise ,Ù\l .t reva i L" 
que contre les groupuscul.es qui essaient <le les entrainer à des ec t fons plwL,rac\ic2ües: 
v-of r e à une "auto-organisation" co~fr,ô_lé8 par eux plus ou, mo Lns,' - ,· .; 

Ce.qui est 1·e p\ü's.-~et,.·~'est'cè~t~:P~~r d'être baïsés une:.foi~ de p Ius , m\E!r!Iléfian'"cë'qui 
par c Lyse, but. H.:i.,:i,.s qui, se r é tour'ne .. aus s I t .Ll.s sent comme au bord de Tn lutte, mais ils ne 
bougent pas; ce l a né f;airt, ,1' affaire 'de personne et f LnaLemenr bloque t.oplern0nt t cus+Ie s 
mê can Lsrae's "revendicatifs" t r adt t Lonne l s- La démago3ie. des syndicats' t ombe ·.s~ plat., tout' 
comme sa tentative de récupérer i: occu9a.ti()n comme arme de Lut t e cont rô lêe , · puisque les 
ouvriers refusent de,s'y associer (èt.raême une Partie rle l'.:tppareil de la CGT); le merc..lier 
total dans· lequel 1e:_~;ot;1ver.1ent est laissé vclcntairer.i.ent par les syndicats. e,s): ressenti 
f or t emenr p:a:i:"'l:a ba_sê ·qui at-t end pour juger <les informations, cl aires qu'.on ne lui' donne'. 
Î;t;s. G9est soùveri}'.'ctà~s -Le s meetings qu'en ent cnd , même des CGT, dire "on ~'t~n fout, ça 
ni nous intér·~~·se.' pas .: ''.·etc ••• Fina,lement ni lès syndic.::its, ni La Régie, .. ni les. grou- · .• 
puscul e s ne .pèuverrt ut Ll I ser cette p as s îv Lt ê et en tirer. gloire;· elle apper a î t alors ccmnc 
un moyen .de défense autant .que comme quelque· chos'a de négat Lf , Un 'moyen de défense qu'L ne 
se· traduit pas, en .r af son. des circcnstances, · p ar ' des actes .ou des formes de lutte aut oncmes 

.taa i s, qu'on sent. tout prochas de le faire ai •. .une faille ~pparaissnit.· 

~ 
1 assistance .'.lUX rceet Lngs C!St i~P.~.r.t~nte; les 3;~rs Veulent savoir; T:~iS. Ù~S que C '>2·st ~in:ïa 
ils se b ar rent chez eux, A chaque ·fois les: syndicats· rappellent quvil f auj; des volonteired'a' 
pour. l'occupation, .: n!.àis: ça.rtombe dana.Te yiàe. Mên~~ l'cuverturç de La icant fne bon nar chê (Zf s ) 

I } , , II j 1 1 • • ' ' 

aux .''grévistes"· n ' at t t rent pas: lès· foules ~·BILLANCOURT. 
: .. r 

i· 

La men.tf es t at Lon des mê t a l Los parisiens .de 1~ P'Lacc St Augus t Ln à. l'avenue de îfa[;r.qr.1 le 
vendrGfi 14 ruai (pou~ le~.4Qhetiies en 3 ans - ~cf!-) çt.pour.la retraite â 60 ans (rebof!) 
ët à~? rigueur pour la solidarité ovec.RENAULT, nt:iDmèni,que 500 ouvriers de RE.NAULT 
(les appar e Ll s CGT et CEI,>T et quelques cur Leux) " Ce n'est qu ' une dê l.ê gat Lon" dira un 
pe t Lt bonze syndical alors que 'Le meet Ïng à BILLAiiCOURT, le matin m~me, pour or gan i ser 
le départ à la manif n ',a regroupé que ·3QOO. ouvriers ~ tcut casser. 

LES. T,ENTATIVES '<l I mtc;imisi,1.TION HORS DES . s1;1~IGATS 

Rien n'illustre·mieui-·1tattitude des ouy~i~~·s que ce con s t at d'échec de Lutte Ouvrière et 
d ' autr~s ~ groupu~cul:s da'Çls,_1eur te~tâtiyc de CJ:éer s_ur lc,_ plan cki quelques départements A 
un comt t e de ·greve d. ÈILLAf;COURT ( c'est ext r o.i t de ·L.O. 1·1° 141 des II-I7 nni 1971). W 

".vepdredi mat In ; à la ·suite du nr-~eting dans l'I18, les sections syn-: ···e.' 
d Lca Le s CFDT des dép;,,rtements 12, 98, et 74 qu i sont· an imécs p ar -de s ', 
camarades de L .o. cn t appelé les t r avaf Ll.èur s de ce s dêp ar t cment s , syn- 
d Lquês ·.'.~~ non. syndiqués, .à .se réunir pour organiser concrêt enent 1' cccu- 
pat Ion 'é t ê l.Lrc un cont tê Looa I de grève ••• 200 ouvriers se sont .donc re t r c-u- 
vés dans 1·e réfectoire. du Èas Heuè.cn.' C'est très D2U b Len S1

Ûr. si. on cora- . 
pa~c C(: chiffre, à .ceT~f :d~ 1·,·~ffectif g l cb a l de c~s atefl.Grs, (5000). (I) ' . 
• .... i (suit un exposé sur. une .t ent.at Lve de s abo t age de la rêun Lon par un 
re'sponsab l,e ·.CGT)., .Hais i: assemblée faisant preuve de sériGux, con sc i ent c 
d "êt rc -~inoritairc numêr Lquemenr sinon. po l i t Lqueraent · (2) •• ne se constitue 
pas en cout t ê de grève forrae l , , 0 sur la liste b e aucoup sont symp ath Ls.cnt s 
maoïstes ou ~rotskystes ••• fi · , · 1 

(I) en tenant compte ··du 
1

):>luf.f ;rots-kyst~ habituel, on peut'. d i.v i.se r . au trof.ns p.ci,r deux. 
. . 

(2) admirons CO pas san t la· formul a; on demande un Jess in.pour expliquer comrr.ent OP. CSt 

majoritaücm~nt,p9litiqueC!ênt quand on ne l'est pas numê r Lquemen t , Pur un appzir e Fl, de 
domina t Lori? ' · 

p.IO 
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~fanifesteme11.tl-, syndicats' et Régie f!~pè~~nt · bie~ en t erml.ne r en f Lnde scmc tna , c'est 1 

c Las s Lquc r. pourpar l.cr s : sous le couvert du week-:-encl9 i'i 1·' abLr ·. de toute ptèssiun cle la 
bas~ (on 112 sai t j arcc i s ) ac t i on psycholotique de l a r ad Lo et de la T.V. 2. laquelle 
s ' as soc Lent; comp l a i.s aramcn t Lc s <léclaraticns des Leader s syndLcaux , l' Lnêv i t.eb Lc chuté 

q u 1 anênë" la. ps r spec t îve C:e ·recol!:mencer une. cut rc senc i.ne sans fric. · 

.\ 

) 

A cette .. action r-sychoLogf qué , les sy ndicats font Ê:chc · dans leurs t rac t s du luri.ê.i. matin 
17. JîA1 •. 

. ) . 

LUN'Jl.17 NAI: P'REJY!IERE OFFI;NSIVE I)l:;'LA F..EFRISE 

t.i~C~~e honte .à, .prê sent er t2_ "nilc.m c1.e 29 heures de. discussion" (on ne peut qu I être frappé 
par 1 'Jmrcssibl'e · rêf orrni.sue t aut du côd patronal que synèical peur sortir .de cc mer df er ) , 
CGT et. CFDT .rcj-rodut scnt les propositions pa t r ono l.e s . (voir plus lcin une conp ar a i.son ,:.e 

- tout.es Le s j r evènd.Lea t Lons · syndicales e t propcsitions pat ronc Le s ) , 

CGT. e/ÇFDT ;·p~~ssènt ·à; l î accer t at i.cri , 

- " •• a l or s que 11Eté\t-p.2trc.;ri avaf.t concerté un véritable ccrzp Lot; cont.r e 
la nat Lcnc l Lsat Lon , les libertqs,, l.e s revend!.~atiot1:s L.et: .r ef uaa Lt; · cbsti 
nênent de ciiscuter, il ... a é·té aë'iëhé"·-;r··t.~1scuter et A corrcêde r en LiJ hc ur e s 
des avantages arpréci ab l2s qui intéressent d'une m2nière ou d'une aut.rr, 

· ,tout ·le r2rsonncl, 

" i'' at t Lt ude. responsable, 1~ jus t c tactique pour mener la lut te pr ê - 
- . - . 1 (' '"''l' • 'V . b '· ' - 1 ~ ' ·; 1 corn sec par a J:.,. ... , or:.t perP.lis e:-. o ,tenir ce resu cc:1.t qui est c, ,qutm1.t 
plus i!):lportant qu!au départ, Pcuvoir at i)irection visaient ."!. af f a Lb l.â r 

.. 11$ rnouverient; pour. n.i eux SI en l'rèùÜT0 oux _ avan t age s acqui.s . ~efUÎS dc s 
a1yi;i.éc3, pa r le .per sonnc l de 12 fL~gie "; · (tract CGT-c' e s t nous qui s cu- 

. l Igncns ) · 

En r ê a Lf.t ê , .en dehcr s de la g ar an t Lc de s a la Lr e eri cas de .r:::.uti:.tiotl.. (et ça .j cue r a pour pas 
mil car b'dé!uccup. 'cn t p.Lus 'de 5 ans <'li anc Lenno t ê .:l. :JILLAHCOùRT) 1 i nc ccr-Ï n V .~pportu p r a- 
t Lquement; 'r Lcn , ·-:, · ·, ,, ... 

.er.reeting'_i:le J 111rr:~s_:...~1üJ.i,. l~- r ê su lt at 
patr0r1alfd2 peu, nais c'es-t refU;sé.La e: 

•• I 

du 11,:\.i.~S est ccnnu ; les ,').S. ont r ef usê l'acccnl 
('r,T , - 1 1 , . ' - ' - - '-, · .,t.:.- ce ve or,re 2. ce rn i.cr e P:°-rase «e son t r ac t: · 

~ • i · r · . · · . 11 Pour auj ourrl l hu L, il; n l y a rien de changé. tes d I spos i.t Lons (le 
deux jours restent en i.,l2.cc11

• 

ces 

Là dér..~rc2;ie verba l.e CGT et CFDT ( la CFDT s ' a l.Lgne toujours sur ln CG'.1' en j cuant; .dan s 
ses phr asc s la car t c gauchiste) tranche GVl2C .· Leur action ré:ellc plus que tèD:porisntrice. 
C'est le é'.élé2,1,1-2_FO, CQL~TT[, qui _dit lès cho se s cornce 'ii les yratique: il ne faut p a s - "" ,, ' · - · · · ,. · c·, · 1 ·~spereL Jranc cnose et negoc1er ~our sort~r GU reeru1.er. ~st aussi.ce que pensent es 
aut re s , _:n.2is ç2 ne .se _dit. DëiS .aux ouvriers. Un groupe .lans le rie at Lng c s.t venu avec ·d,2s 
p cncar te s iet; cueule CJ;Ui;i.l Eaut.rf cut re les P.:E:!l1'SUelS 2. ln por t e de l'usin-2; C9est Lo rc 
r.,rcupeî"ent t12s groupuscul cs , 11ais cela ne secoue que '.JYLVAI?î 9 le bonze .CGT qui gueule 
encor e .i: lus fort dans ses hauts i,arlE:urs ,son r ef r a In l.ab Ltue I contre les_ :3:1ucJlistes. 

. . i' 
LE: r,;,02tïn: fini', tcut le ;-;,_one'..~ r er.ar t chez sui, se reposer au '.:;c,sscr au no i.r. pour se. 
fai-rti un j.eu (Ïe fric en a.tt~ndnnt. 

On ·:,ne comj r enc' pas l' at t i tudc de La n.égiq. Ji aurait suffi· de ::,;.iyer la pr Lme t.r iraes t r Le hl e 
cl e j ~J ilet (pr Irca antigrève de 250 Frs qu i .s au t e si 11 ori a ._f:i.it [,lus de. tant c: 1hqur,Cq C:2. 
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;rève dans le trimestre , que les synd Lcat s -on t ac_acpté en son t emp s'danc les accor ds 
~tLHAUL'i', et qu ' ils resreLt-'lient an ne cléclenth.:i.nt;,ijas de mouvemenes as sez Longs pour . 
faire s aut e r la pr Lne ) et la gr êvc était finie .au i:fAUS. Ln CGT et· la CFDT, ave c ce vie~ 
tique, auraient fait le nécessaire rour: f3ire rerrondre. ~ 

En réalité, la dê t crrafnac Lon des 82'0S du J:.r:,;.u;s, et celle d'un noyau <l'.:w mo Ln s 200CS-2.utrcs 
. b i - .. ,, . ' de l'usine du 1'LI\HS pour des r evcr.d i.cat Lon s -1.en pn .. cises (un changement de: catégorie, çn- 

t r a înant; une augnent at Lon de se.LaLr es ) bloque toute La r1achinerie dcs t Inêe s encadr ar 
les ouvriers. Si des grèves limitées il un are l t o r S(: rér,ètent' tout le système des sa 
La i rc s est foutu, si l v 011 cède sur la pr ir-e ar..tigrèvE.~ tout le sys t ême des accords cl I en 
trenrise saute aussi. C'est t out c la "j.o l i t Lque contractuelle11 voulue par l a d i r e c t Lor; . . 1 . . ' - . 

· c t lés syné l cat s ·<le1-;uis tics ·:mni':.:.s qui se t r cuvo ru se en caus e , Cela exp l i que , plus que 
tcut autre chose, que la d Lr cc t Lc n ne veuille p as céder et que les syndicats t ernpor i seut 
l:lissant les ouvriers se débroul1 Ler tout seuls. Ceux du LA1J5 savent; cû ils; von t , a i I» 
leurs, çn mcr dc.i c , Hais ::.1 est bien évident que: cette situation se r ej-r odut r a dans d 1 au 
tres atèlî.ers, nême si ÇH re:prenè au MANS et A EILLANCOURT, même si la pri!T'.e n'est pas 
pé:yee au L"u'J.l'!S. Les ouvriers aur or t appris pa; leur CXj)i::rümcc qu I on peut lutter efficacement 
pour anênager le quotidien, tcut seuls, sans pas se r pcr Le s arparcils et qu'en peut le 
fâire finalement, sans beaucoup ~c risques. C'est bien ce que craignent le plus la di- 
r cc t Lon et Le s synd i ca t s , et c ' cst cc qui échappe aux groupuscules prêc ccuj-ê s <le, trcuver 
uni. signification poLf.t Lcue totale à cette lutte. - 

Le 1t\RDï I8 1':!/-il AU î1EETIHG HABITUEL DE BILLANCOURT e 
-··- 

las syndicats pr~sentent une autr2 proposition.Il y a quand 
wêlI.oe que Lque chose qui cs t .. dur ::.. avaler peur+La p l upa r t des ouvriers : 

,...: cc sent les at e l Lcr-s rri.s è11; cnê.,1qge technique qui sont 
dêc l arê s gr êvf s t es • -· · - 
+p ar centre , Les ateliers qui n'ont pas été nLs en chônnr;c 
technique ne sont pas ;.~révistes et un certain nornb r e t r ava I l Len t • 

. Dans les ateliers , les ateliers t curncnt souvent autour d~ cette s Lt ua t i on pc r adoxa l e ·? 
.cl'aut.~nt plus que ceux ,qui ?réeile!.i,ent grévistes viennent faire un t our dans lvusine, 
sont d. rr;êne c.e ccns t at ar quun nomb r a non nécliger.1bl2 è'cuvri~rs t r ave i l.Len t .:-~:ms les 
ateleirs non lock outfs • 
La CFDT ,~algr6 sa d0maBogie ,s'aligne sur la CGT et se raie en plus l~hypucrisie de faire 
appe I dans un t r ac t à la "conscience .les non grévistes 11 en leur proposant de rester chez 
eux au li~~ de venir 1 l'usine. 
Il faut c rc.Lr e que_ la pression de la b ase ,ci ln suite du r-c f us du i.{::ms ,corr,mence à JevE:nie 
plus fcitc et qu'~lle risque de ~&toucher Sh~ une actioe autuno~e . sous la for~e de 
cond t ê s èe base ,pour que les syndicats (tous. lés trois ) éW c:.6ciàcnt ,élprès I5 jours de e 

• • • 1 • • 1 ...._ • • ra[.:11.lle Lnvr a Lsenb Lab Le et sc1..sn.2uscnent cnt r e t enuc '" or.~nn1 se r pc rrm les ouvr Lar s non 
-lock-outés une consultation sur les trois peints st1iv""nts : 

I les t ravai Ll.eurs rle s (1én,'.:'irtcz.cnts lock 
n'est· point pcs s Ib le de travailler dans une· e~tn;;1~ise ferr26e aux 
ne pas t.r avat l Lar compt.a tenu d-2 cet ;s'tat èe.fe.it.11/ 

2 Ila d~cision de la ~~jorité sera respcctGe si cette ~?jorité dé- 
• , - • • • ,,. • • - '' 1 _c1.ae -d0 ne pas r'cpr encr e 1.,~ t r ava I I : Lc s ateli--~rs se r on t f e rrnê s . 

3 · Si les Ateliers doovent 3tre f crr-é s , les agen t s de me Lt r Ls a ne 
doivent pas ~tre pr6sents ,il leur sera sicnifi~ fe ne pns 8tre ~~ns les atelieis. 

cut(s considêrent qu'il 
4/5 "Hous proposons c1e 

Corrrce è
1
habitude ,s'est p2.rfait1::r1e:nt.incor:,préhcnsible et r,2s u:11:: fois ,il n'est er111lcy2 le 

, - -e- 1 - - 1 • 1 . ... 11 ' mot ce g r eve • et comne pour es precu.entes consultations. ? e vc t o cs t organise c, une !:1d- 

n i.ê r e désordonnée. Seuls les ouvriers présents clans l'usine le I9 ,.1ni y particip,2nt;c~,rtnins 
croyant qu'il ne s'a~it que ùe. leur rroi-ir.e atelier. L2 vote a lieu non par a t e l Lar ?I:".~is 
:dans un local annexe glob.:i.lernE:nt et s an s aucun contrôle ,de sorte que le rnêï:.e 1-·eut vo t e r 
p Lus Lcur s fois à ae s momen t s différents • Le r'ê s u Lt.at; ,cm ne le connaitre 1,0.s ;lé but 
~ .. ,. - • , 1 - • • .] • l.,~ 1 · '.'(•2ration ,cot:Ir;,2 «e s autres est ce recupérer un nouvenen t qui parait se .... e ss i.nez '"t 

-de le noyer dans les rnar a i.s <le l' incertitucle et clc l "a t t en t e , 



LE RESULTAT ~. '!"' 
;_,•,•..1 

1 PR~POSITioÎi SYrmICALES ! ( ~ IO .~u I6 uat ) 

1 COEFFICIENTS 
' 1 échelle I25 à ISO décalée 

<le 145 i: I65 E.Vë!C inciJence 
sur les salaires (Je 30 AF 
pour I/+5 2: 10 i\.li' pour I65 ) 

PROPOSITIOi.'JS DIRECTION 
( du 16 mai ) 

dGcalase accord[ de 137 
sans incidence sur Las 
salaires , seu Lerxen t sur 
les p r Lrte s 

'-·--------+- 
ACCORD SYNDICATS DIRECTION 

(du 22 I'",ili ) 

les syndicnts signent les 
~rop0sitions <lu 16 nai 
c'est 118ch<:;c c.e la rcven 
èicc.tion /,?.s OS (;nir1 r êe I 
7 .000 AF P.Af: AN ) 

CHùi.;GfüfEiff DE POSTl: AVEC DECLASSi]·1fülT SUR INITIATIVE DE Ll'-,, REGIE 

roints d l'ancienneté peur 
ncnt.cr r~rn:is La r,ril le 

pas -:'.,:, <lir.dnutir:,n en cas Je 

apr?s S ans ,pessarc ~e la· 
classQ 4 ~ 5 et 5 à 6 

1 nut atLcn ajrê s 5 ans 
1 ------------ 
-·,pressicn abat tenent r\:: zone 
~ ( 2 %) 

1 
EEURES DE CREVE ET DE CHOMAGE TECHNIQUE 

paienent int[gral 

r Len 

Avance :1e 30 % des s2l.:'üre 
sauf au r:nns 

f onrIs de chômage sauf au Vian 

Le H~ms : avance èe 50000 A., 
récupérable en tct~lité en 
sept; ,cet ,nov • 

• ~.IME TRIMESTRIELLE DE JUILLET 

- 
pas d'nbnttcnent 
sauf nu Iïcn s 

acccrd~ apr~s 3 nus 

au de Là cL 8 ans 

rien 

30% des salairGs perdus 
avancés s auf nu Me.ns 

~ l TIJP.lfii'.i C "10SC 

aV,'.1IlC(: de 50.000 Ar rl on t 
25.000 récupérable 

en trois mois 

pas d'abattement 
sauf au :··:ans 
Au f'ians rerrplacé par prine 
s;fcialc de 20.000 AF(c'cst 
~ ~ire pênalisation) 

• 
40 HEURES ET RETRAITE A 6u ANS f' rture de discussions t refus l refus 

(l'accord c'.u 22 mai corap t e <!' au t r e s peints secondud re s dent ccr t a Lns ccrrrrc le 
pa Lemcnt; du jour de vc t;c sont d c s t Lnê s à fn:i.rt~ pression sur les ouvr i.cr s ) 

La suite et La fin , chacun ln conna i t : à Bill2ncourt le scénario du lundi 24 mai sore 
e xac t emerrt semblable 2 celui de la scraa Lnc d'avant· .Avec La Jiffé~ence que cette: fois 
syndf cat s et patrons ont raison de la lassitude des ouvr Le rs : hi t ravaLI rc;::;re,r.d. 
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CE Tm:TE A ETE REDIGE RAPIDEtŒNT (AVEC DES LAClfüES ET DES ERP.EUltS ) D'APRES LE 
TEVOIGHàGI: D 9 Ui'î OS DE BILLl'.]COERT • D'AUTRES Y AJOUTERONT CE QUI ILS ONT VECU DE CETT:::; 
"GREVE " EN 1\CCORD OU EN DES.ACCORD AV1"l.C CE QUI VIEH'I' DI ETP-.E ICRIT • 

CE N'EST QU'UE DEBUT r'E DISCUSSION EN vur; D'UN TEXTE COL:T.:C.:CTIF PLUS COHPLET A 
L' :ë.LA.BORATION DUqUEL NOUS CONVIOi:rn TOUS LES CA'.-J.ARADES :) 'IC(J ~ cle RENAULT ou Dy LILLEURS. 

I3 



---- Ce que nous sommes, ce. que nous voulons -·. ----. 

Ce texte ne constitue pas un programme ou une plate-forme d'action, il constitue 
point, d'une discussion permanente entre tous les camarades d'l.C.O. chacun peut 
remettre en question. En tout ou partie. ] le 

* le lt. 

Le but de notre regroupement est de réunir des travailleurs qui n'ont plus confiance 
danss les organisations traditionelles de la classe ouvrère, partis et syndicats. · 

Les expériences que nous avons faites nous ont montré que les syndicats actuels 
sont des -élérnents de stabilisation et de conservation du régime d'exploitation. 

Ils servent d'intermédiaires sur le marché du travail, ils utilisent les luttes pour 
des buts politiques, ils sont les auxiliaires de toute classe dominante dans un Etat 
moderne. 

Nous pensons que c'est aux travalleurs de défendre leurs intérêts et de lutter pour 
leur émancipation. 

Travailleurs parmi d'autres, nous essayons de nous informer mutuellement de ce 
qui se passe dans nos milieux de travail, de dénoncer les manœuvres syndicales, de 
discuter de nos revendications, de nous apporter une aide réciproque. 

Dans les luttes, nous intervenons comme travailleurs et non comme organisation 
pour que les mouvements soient unitaires et pour cela, nous préconisons la mise sur 
pied de comités associant de façon active le plus grand nombre de travailleurs, nous 
défendons des revendications non hiérarchisées, et non catégorielles capables de faire 
l'unanimité des intéressés. Nous sommes pour tout ce qui peut élargir la lutte et contre 
tout ce qui tend à l'isoler. Nous tentons par des liaisons internationales de savoir aussi 
quelle est la situation des travailleurs dans le monde et de discuter avec eux. 

Tout cela nous même à travers les problèmes actuels à mettre en cause toute la 
société d'exploitation, toutes les organisations, à discuter de problèmes généraux tels 
que le capitalisme d'Etat, la hiérarchie, la gestion bureaucratique, l'abolition de l'Etat 
et du salariat, la guerre, le racisme, le socialisme, etc. Chacun· expose librement son 
point de vue et reste entièrement libre de l'action qu'il mène dans sa propre entreprise. 
Nous considérons comme essentiels les mouvements spontanés de résistance à tout 
l'appareil moderne de domination alors que d'autres considèrent comme essentielle 
l'action des syndicats et des organisations. 

Le mouvement ouvrier est la lutte de classe telle qu'elle se produit avec la forme 
pratique que lui donnent les travailleurs. Ce sont eux seuls qui nous apprennent pourquoi 
et comment lutter ; nous ne pouvons en aucune façon nous substituer à eux ;. eux seuls 
peuvent faire quelque chose. Nous ne pouvons que leur apporter des informations au 
même titre qu'ils peuvent nous en donner, contribuer aux discussions dans le but de 
clarifier nos expériences communes et, dans la mesure de nos possibilités, que leur 
fournir une aide matérielle pour faire connaître leurs luttes ou leur condition. 

Nous considérons que ces luttes .. sont une étape sur le chemin qui conduit vers la 
gestion des entreprises et de la société par les travailleurs eux-mêmes. 
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